
fIutiisbz' ue POnguent de Pi Pa
80SONNET iens marrgeru, ma MORT AUX JUIFS

iDédié à R.de 1.)

Sne, mince, incomple-
tait à peire rose

petit uýt
LInveinitur prend le clien et lui

s moutarde snus 1-a queue

-L:isse faire; dit il, dae zinq mi
nuies. ton chien margera de lia ni -

p puis que.je I'arro'se, : rde.
es: rouC et min'.A laid prs cinl minutesle chin se mit

se lecher le p oýterIicIr coi.ne de
Koge, à 1heure s L esIl

SCoiîeuus hùc. .

le Iose .h Alh ! di% L'In.vemecur. j- te le

:idiýais bien q:c t.in chien innera
Je 1.1 m i-ade. l'.ie . pie · ·nt.

.bis.. ptis amet.hi'te. P Isap s quLI,.s iastants d'un
S1rhir, enfn, dans P2i,. e:cnce maq leur:

mou beau nerc sera bicu . -lB n. dr:-i. j suis presse, je vais
tii'enI mc a.,er. lka il r d Inc. .

Quand je dérmirii. tnstei:CifC érf!h ~Is
-.:d u:ci ne re : : pas. l . e

s-u- hribe, eu pr.ne au vt:r. cm:-n.t(pou tan ,i;n d*s n renidre
M n beu.: ner. sera vert.

i a u tre .i so: t'ur. C est bien, se
Mfs.at: t. iia:vei .e.r CZn Z e voten,

Chiens Moutardes il · un n.

- a. lc nche soir, 1..:rcis

'!'RCoch. 13 decemnbre rend ch son ohin 'l Inx e et

r ce pas, CAAR que les p ir di: b--cii

cierce on-01 n. id:e'1v b de, tu : c y
MCIC On U out arie, toii aussi?

.ne ? Tu ceras 'e pre rer a m m

Sn.-e: - O :'' Eh hier. sai. it - es f -u, 1 .re , qu'es

Ce ces rés Qit i Crc.r q:xe ç· un chien mu.:d- '....

Ce ont des chiens. s d' un chi.n q:n : xnge de la
a i u .ch: r' tn zra stiinn:Cs Mouar&es m iu'crde.

Ce a t éenn)lera per.ee un -peu tnai- -L.e m'ien n est pis moutarde, car
ecoute ce que je v.is te dire et t" ver e.

en qu'un rut.Ùcau, Frank o Eh been, s : -. en
mê.~me Pasteur a été trouvé dais s u. :e

Rr ch. . . V -Je p.rier i', car Je rus e q:)'i
: ami, F. E enteur et P e c 1 li'i inarg 'p..j a*i~U

l.Endurci. sdtien:: iês du.ne grar.I
Eu m'o aussi. DO n m' de Iiaii«, La'etirtunie 'V'ln 'les s p

p 'q.utes arè. s et et n ' moutard.: et un pe:i. p c 'au. ça st

-; rend ni- x avec de 'e , u
trois ans que I:vieu.
piles sentiments de la nitt.re,

wt trouver sn am o
En arrivant. selon l'usige. L'Inven

etr s.rra la main à son ami ei lui
: &ant d-s cormp.linaents. T ut 3-

coup, Tint<rrtcnpan: I'riens, dit il
ti-as un r-hien. m'utarde', toi au,si ?

--. Un chin nnfluarde .. iu e u

-Ah ! tu ne c.nnaii pi; ça des
em:es moutardes. toi?

-Non. mais qu'est-ce d .ne:?
--. h bien ! ce sont des chiens gui

mangent de la 4oitarde..
-Tu radotte, mon cher UInve

a p . A'n-s L'lautic i
C~tl~uee olà:îti n qu'avait fate

.;n mi
--rens trin ',rui, disa -r il
Lrnv'uinci-e. C'cst bien.

· IEnd".rci prse la m warle sou.s !a1
,preue. puis apute:

-DÎ4 riánf da.'. cinqm nfiuiies, ton
'-im'en en marera d. la monutarde.

Q n-! deurppo:itemen'

Q Ygrs intes- an-, , le chien ait
lict re se 'è her se ri' à faire le tour

ide la naison en se tr.nant sur Ie
derrtr e a l'aide de ses pattes de d-

teur. . . . u
.- on e'.:e e u" j "r.ar vnt I hurlait rravl hin ais

cinl dollars que tpn chicn est un ch- r ela n'em; chait .p -s.de fairr perdr

moutarde. . encore dix piastrs'à 1-ndurci q'i
-lte tiens le pari. dit 1'Indurci. se. prorfimekait bien de n'avoir pluit
P'o ignée de min, témoinsç, dÔpo-s amais affaire ax chiens moutardes

.- A.présent, dit L'maverteur, don
ne moi de la moutarde et de l'eau.Ca PAS E NACÈFRAG3
je ce voudrais pas étot..ff:r ton ch r.ail a Bt .. Jl.n.i,,re ;.

en lui donnant de la mut.ird- sèche, rEuvrt f ore na, ftar, maIR Sv.c Fr4 [i

Tout l'attirail fut a; porté. [' iven . i n'y pi, d avari-x a ' r. teir. j and
.. n a et -d x aos Iq rert-r tindesdu ' Qar.

itur <'aye de la moutarile, _i , en 'rc o coir n-it sx f" a ir.

prenari sur e bou de soni doigt"'r '""l g'. '"''" n " *"""
à rue Saait G .bmlel e t vont -erez Crrta'ns d'-

-Àrrne le chien que je lui en i ne r&a pre ire un <a, d'eau à la riandle
serve' dit-il.. . *n Tr4t de liqh ri de choix ei fc

LIEnduci aple le chien on ik. et tablisn n'a lasle chien sn pares! à Mu'::tal.

Il y a en' ce moment un noi mé
0 lirien qui purge une condamiaztnn
. un noi de p. Ison pour avoir publ è

d. t lit-êratire jinorale et le CA
JAI se detu inde ce qi-i'il f.audrai-

.tire à l'individu qlui distrihué A pru
fusi m. d.xtis les rues de Montréal, la

circul.aire suivinte

Q U El1..E Eis r M A G RA N 1I F FA.
VEUI. ùQV E J1 I)ESiR!

Ne c 'n ier.t pvs ccite annonc s
coine tout autres. Ne jetai

. pas tette annonce sans la
.ire jusque a la tin

1oururres de t'tit . en re Je ne ga
ranti pas v îalment. Je graitti

- oi- ment,

otir touies sorit s d'ouà'r.;ge l e Fn

ai ile c. e c:mnîne. E.s une

spèci.:e dtas !a'tunrure
o l e :ety:.g. -et le

DÀ. je d bs:r ..à d near lir
tiq.2 tout l'.ana'tîer sit pr leur

donner la sattsf.ictiiqo de tout i
cIn sonfl g uti a *a der nitre faco>n
Si vous etes loin ne men .gr: pas
cinlq cents-po'.ur v s ch ira. Oli n
vir g. ci.q ct pour un c.irs.se.

Car les pr rle . is m1 irc h tuditcs
<tes5. MIU inire or rc ien dICIc.inis

eC r(piagt.e cc:

1 prix ;ui son :res redans Vous
d ainneranbIn pl.is d:. proft

que vos de-penses.

N >'ub'cr. pts gie f jli-in taiiieur d:
* l:~rurrer d: Paris

(Qujil est ch iigant de out l'unver

'Irnt que 1.1 P)lic iasira Li'-cua!r
les immnondces- comrc celle l, on

a bt-au f.êîr: veifr dr.: pfrcffeseurs.

ou :éorgnier le service de: vihn
gCs, Sto., réal sera toujours ute vie

s' u .:feCéc.

Sil'exisite -une ipilitnerie de Juif,
i .tontréil , tic circti'aire doi. sorti

.1,l cai il est, irpos ible qu'un
Chréeien ait ai t pu cotum ttre un pa
reil Cr:mc

En soirée.
-Moi, dit une damc, j'ai l'habitude

dlI tire mes viites quand. le tempb
est beau.

-C'est en effet. plus agréabc.
- Oui, Ct. puis, qeunrd il fait beau.,

es parsonnei que .orf va voir sont
él.éralement b;orties -

VOTRE RHUM OBST Ng
sera c.riaineieicnt guéri par
Pemploi dai Sirop ed (1o8 Bon
bons dé Pili in <sfunie.

rfume.
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a«fabriq'ie de s i
poer, ponr épiciers, il

gE. B. EDDY'& Ce
fait a·.jourd'hni co ''ne

en e mrni .tèb f an-
tres articlea du miAnie c

La CiE E. 11. Mlli.IJy
donne du nieillour phlir er
vend à meilleur II.m e
accorde un , euonipite ;.ui

dlové que ntes a tlii .
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